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EMIGHIITION

Les originaires des DOM dans !es PTT

« II ne peut y avoir de véritables actions dans
notre corporation sans une large participation

des originaires des DOM»

déclare la fédération des PTT de la CGT
De notre correspondant réunionnais à Paris.

Le 6 juillet dernier, à l'appel de la CGTetde la CFDT, les
travailleurs et travailleuses Antillais, Guyanais et Réunionnais
des PTT, participaient à une grève nationale et, plus de 2 000
d'entre eux manifestaient, à Paris, <ie l'Hôtel Matignon au
ministère des PTT.

Ce mouvement traduisait deux choses : la très forte com-
bativité des originaires des DOM et aussi l'importance numéri-
que prise par Antillais, Guyanais et Réunionnais au sein de
l'administration des PTT.

D'après les statistiques
administratives près de
16 000 Antillais, Guyanais
et Réunionnais travaillent.en
France, dans les PTT, tandis
que seulement 3 625 d'entre
eux sont affectés dans leur
pays (au 31 décembre 1976).

* Et, c'est ainsi qu'il y a 4
fois plus de Réunionnais en
France, travaillant dans les
PTT, qu'à la Réunion.

Ces 16 000 postiers recen-
sés sont concentrés dans la
Région Parisienne. Mais, sur
ce nombre, 4 000 sont des
auxiliaires, le quart donc, et
ne bénéficient pas de tous
les avantages propres à la
profession.

L'ensemble des originai-
res des DOM sont employés
à des tâches subalternes. Ils
sont actuellement utilisés
«pour la très grande majori-
té dans les petites catégories:
préposés, lignes, OET2 et
agents d'exploitation» note
la CGT. C'est ainsi que sur
les 12 000 titulaires, plus de
2 000 sont préposés à la
distribution, ces facteurs ,
qui, par beau ou mauvais
temps, distribuent à lon-
gueur de journéeje courrier.

LE PROBLEME DES
MUTATIONS

Deux problèmes sont au
cœur des revendications des
postiers antillais, guyanais
et réunionnais : celui du
droit au congé payé et celui
des mutations.

Sur le premier point une
offensive a été menée par le
gouvernement tendante met-
tre en cause les avantages ac-
quis en refusant le droit au
cumul. A ce sujet les syndi-
cats mènent la bataille : le
22 août, la CGT formulait
une demande d'audience à
Olivier Stirn. Elle n'a pas
encore reçu de réponse.

Mais c'est le deuxième
point qui est certainement
le plus crucial.

Sur les 12 000 titulaires,
8 000 environ attendent de-
puis des années leur retour
en mutation dans leur pays

d'origine. Ce chiffre est énor-
me puisqu'il concerne les
2/3 de l'ensemble des titu-
laires ! Ceci contredit no-
tamment ce que dit monsieur
Jean-Emile Vie, président du
BUMIDOM sur le désir des
émigrés de rester en France.
Au contraire il traduit une
volonté farouche de vouloir
retourner travailler au pays.

Le retour reste difficile :
actuellement, par an, pour
les 4 DOM, on recense en
moyenne 160 mutations. Et,
dans les pays mêmes le ryth-
me d'augmentation du nom-
bre des titulaires reste faible:
14% du 31 décembre 74 au
31 décembre 76.

SOURCE DE DRAMES

Ces difficultés sont à la
source de drames. Ainsi ,
dans le seul quinzième ar-
rondissement de Paris on no-
te deux cas de tentatives
de suicide. Le premier, un
jeune, placé sur les listes de
mutation pour «raison médi-
cale» était près de partir
lorsqu'il s'est retrouvé au
90e rang. D fut pris de dé-
sespoir. Le second, un pè-
re de famille qui désespé-
rant de rentrer tenta de
mettre fin à sa vie entraf-
nant vers la même solution
sa femme.

Pour augmenter les possi-
bilités de mutation dans le
sens France-DOM, les pos-
tiers antillais, guyanais et
réunionnais demandent le
renforcement des effectifs
dans leur pays. Malgré un
certain effort de la part de
l'administration le problème
reste entier.

LES DEUX AXES DE
L'ACTION SYNDICALE

Les syndicats, notamment
la CGT et la CFDT, devant
l'acuité des problèmes ont
élaboré des programmes re-
vendicatifs prenant en
compte les revendications
particulières des postiers ori-

ginaires des DOM. La mani-
festation du 6 juillet, signa-
lée plus haut, est la concréti-
sation d'une forte unité syn-

dicale. La prise en compte
de revendications particuliè-
res et l'impulsion de luttes
spécifiques est la première

des axes d'actions des syn-
dicats. La volonté d'aider
nos compatriotes est si forte
que la CGT n'hésite pas à é-
crire dans son bulletin que:
«il ne peut y avoir de vérita-
bles actions dans notre cor-
poration notamment à l'é-
chelle de la région parisien-
ne, sans une large participa-
tion des originaires des DOM
à toutes les luttes et à tous
les mouvements décidés à
quelque niveau que ce soit».

SOLIDARITÉ

La centrale syndicale a-
joute aussi : «d'un autre cô-
té, les travailleurs originaires
des «départements d'outre-
mer» sont légitimement
préoccupés par l'avenir de
leur pays respectif (....)
nous nous efforcerons de tra-
duire le combat que mènent
les populations de ces dé-
partements». La solidarité
anti-colonialiste constitue
donc le 2e aspect de l'ac-
tion syndicale.

VIVRE AU PAYS

Cette liaison naturelle
entre la bataille pour les re-
vendications spécifiques et
la lutte contre le colonialis-
me que les syndicats ont
su concrétiser part d'un sen-
timent très profond : la vo-
lonté de vivre au pays. Et
c'est elle qui affermira cer-
tainement la lutte de nos
compatriotes postiers en
France.

Agents originaires d'un DOM travaillant en France (en 1976)

Pays d'origine

Titulaires

Auxiliaires

Total

Guadeloupe

3 538

1 257

4 795

Guyane

280

100

380

Martinique

4 476

1590

6 066

Réunion

2 963

1053

4 016

Total

11257

4 000

15 257

* A la Réunion (fin 1976) il y avait en tout 1 077 agents dont 854 titulaires et 223
auxiliaires.

Tableau récapitulatif
Nombre total des originaires des DOM dans les PTT 15 257

- dont titulaires 11257
- dont instances de mutation 8 000
• dont Réunionnais (total) 4 016

* AU ZIMBABWE (RH0-
DÉSIE), les blancs quittent
de plus en plus le pays de-
vant la montée du mouve-
ment de libération des Afri-
cains. Depuis le début de
cette année la population
blanche a déjà diminué de
8 737 personnes. Cet exode
s'accélère d'année en année.

* RÉUNION DES ÉVÊ-
QUES DES D 0 M - T 0 M . A
partir d'aujourd'hui 4 no-
vembre et jusqu'au mercre-
di 9, l'Assemblée annuelle
des évêques se réunira à
Lourdes.

Une rencontre spéciale est
prévue pour y entendre les
évêques des D 0 M - T 0 M qui,
annonce-t-on, seront plus
nombreux que les années
précédentes.

Mgr. Aubry représentera
la Réunion.

* LE PAPE CONDAMNE
LES RÉGIMES RACISTES
SUD-AFRICAINS ET RHO-
DÉSIENS. Recevant 47 évê-
ques Africains, le Pape Paul
V I a condamné les régimes
racistes de Vorster et de lan
Smith. Le Pape Paul VI
a notamment déclaré :
«Chaque page de l'Évangile
invite à faire taire en soi l'es-
prit de domination et de
privilège ... Cela contraste
avec les pénibles situations
de discrimination raciale qui
sont encore la plaie de cer-
tains pays d'Afrique».

* DEPUIS LE 28 OCTO-
BRE 1977, et jusqu'au 5 no-
vembre, un membre du Bu-
reau Politique du Parti com-
muniste français, Gustave
Ansart, se rend aux États-U-
nis d'Amérique à titre offi-
ciel et en sa qualité de dépu-
té du Nord et de vice-prési -
dent du groupe communiste
au Parlement Européen.

Cette visite officielle doit
lui permettre de rencontrer
les parlementaires américains
et d'autres officiels.

Rappelons que les États-
Unis qui se présentent com-
me le défenseur des libertés
et des Droits de l'Homme in-
terdisent aux dirigeants com-
munistes et à toute personne
soupçonnée d'être commu-
niste, de se rendre librement
en Amérique.

économisez!
roukz...rep

DES PRIX SANS CONCURRENCE
Pneus rechapés, remoulés, neufs, occasions

-PNEUS

135 x 13 88,00 TTC (4L, R6,104)
145 x 14 124,oo TTC (204)

135 x 15 99,30 TTC (Méhari, 2 CV)

. BATTERIES
12 V-32 A = 195.00

GARANTIE TOTALE : MONTAGE GRATUIT
St-Denis : 94 rue de la République : tél. 21.44.80

St-Pierre: 206 route nationale : tél. 25.17.21.


